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»RÔVINCE 
- Le nombre dee chômeurs e-' 
l «h «c-ssata *«v«oo m» «rftai- 
I oanüairn 4* construction«, les 
| Ht («M «ir '« W) <W ti 
^^hinrt dtaae /■ aoafttMuau 

rhaliftT"' qui chorn»»*. 
» ftr MM quai--, le« cMttttorv 
■ babitaeite, et aouji 

Hjurusi*r»fc l*ttii>*u 
I —iMqpstaas de ca 
t & aon petit. Aux 

prapoes, uii m «tfimft auconi 
i ptua qu'A te cwapagnie des 

« Ä» ■ Congo » el du - Niger •> 
__» ft tear« (kur >e reftftr* l'a 

Q à I» reunion ocgaoïté« ft 11 li. u ■ -><■ 
'" [wir l'Union de» Chambre-! ..y.- 

■ cw paquebot« J* doivent par 

Ht Jour 
i (tat* 

; mut ci 

m. — Les chômeurs n«. dépassent 
flljr obitte«. tk -MJü U cqnUngem le pUM 
blfiduhlL *»,. eut [-Ulm fthr I* ivrir 
été niaiiigtectus»» a» tabac «I per i«ttrit> 
«sers ita*aocks »caJupè« su s iras, HU AI t* 
tnt tut***, [ear «unir«, au* »»U«« a»« 
Coutlrwettons maritimes, tur 1365 ouvrier 
MI r» compte < E que 35 cbOmeun*. 

Senat Bttanne. - Tout tes mi 
mm* LtBtfwtttsn su«"rt» 
ta» ♦est«Jserrié te »lain pWce * 
«erès at»"" parcouru les principale» rae« de 
ta ville«! nw^ ft ta Bcurie du TaasasL 
Le» ouvrier» dé  ta M*, rwi f net ur«  onnonale 
«Vanne» H »ont rendu» * leur trava-t 

A Ffrtntny, te» jndisatvlt» ■.witret. wfttftU 
hrgiques el les "'ivriert des .-loterie» ayant 
dérta* «rintermnipre le travail «»»vura ht*, 
te cBomage eat complet. 

atontreaa. — Treiie cent* mineurs env- 
ia«, teitant uttrue (te *yua*o»i. uni éataté 
avec mu-uqiw il Laiinien» dans let anao- 
ttstat rue» de la ville. Le dértlè. étatt conduit 
par le députa cl maire. M. uXuve«, et tes 
■MB atJjtMoU. doua le plus grand catflM. 
■a m in  — Ce matin, uh cortege rompre 

9 m toilettai) ta environ, t parcouru 
Lkt rue* de la ville en chantant 
t rtv-i?lutlormaires. Dee patrouil 

Joan et det ugan!» cyclist« sui 
_ient tet rnanifeatunt*. 
A neuf heurta, une grande réunie • eu 

Ucu dans une «-aile publique, M". Maieau, de- 
Msrué de la C G. T., * réclamé la Journée de 
huit teures, puis it a préconisé le syndicat 
dfta sollals comme il t' a mai.itenant, a-l-d 
5t. le syndical de3 toiiéttonnaires. H a blA- 
n» l altitude du izviivènienaeiil datu les der- 
usèret grève«, ni-ununeor ft Méru et ft Mft- 
aamet. A la sortie, quelques Incident» ae »ont 
traduits. L'n prêtre, qui passait, a été inju- 
ria aiisi^ue ieâ ^rlciers, 

Majaaaet. — Le enomen* es» complet. 
Apnta un* rauui-m, un cortège de pli« de 

* 2m manileslaiiti seal dirige vert, t'IIOWI de 
Jfttte, pr*e*dé de- draortus de tout les i«yn- 
oV»H fédère, et aux âceenU de i' « Iniema- 
tfcmale » et «urtre» chants de grevo.L.' main 
o> Watamtt a wu K-e deUtnijes et leur* do- 
lAances. Le corlo^e- e'esl relornié, et âpre* 
avoir hué et cw»«pue taa palrans, hu eu 
»tiers se soul disloqués à la Bour^ du lin 

JÎMil 

Ans !fs imm H rjul>liism«ü île la ffliriftt 
X Lorient. fealTtC des ouvrier» a eu Itcu 

kam incident^ ; lüg absenta san» autorisa- 
tion. A BûChefirt, 816 chômeur» aur 2406 
cuvnert : a Ruelle *B6 MIT t'AO ; à Indrot 
HT tgr IIW : ."i r,,'*rt(fny. une sonle nbtea- 
ot : i l'juk „ it'-u :ii.-.enûe* *ui uu perios 
■fttdaSÎOU 

4 Matfiy 
Méru, 1er m«l. 

Dtuu la piujjail tet twr-'i de Mena, tea 
Ouvrier« utU irrtv.i'ilt ce maua : puis de* d*> 
tiBvaltoa» tout veum-s daiteMieber Us Irftvaii- 
Itajrt ;ettet v --n rewst dnnn |>i it"*tir>» i'ia- 
btteaetneiut, L. di.utiitg« Mi* je.Mêi cel 
•«Ptaymia«. 

Le« masures dr-idre tntd priset pour gîte 
«tea tatJfiiteaiaiK'it* ne sa pratkutent |»- 
*     »tea rut-« : un escadre*) d? cuirataters 

A LILLE 
Dé« le metin, te lamps t'i 

oatiL.  ai  U'  vent 0mmt oui 
voulotr calmer par anàrarthati I 
Cette   Keimet-    que    l'a» i— a 
«oniine un jour de trouas» «t 4 
fast patate tout a«*»dft*i te 4 

Les atelier»! 
D'après le rapport d» la pu!*«. le nombre 
M cnömeuM > elave ft tnviton   ' 

«tens luu* les «teliar-. «t la «Ule. 
A la Mkiinttjttita* a>»(ah«r« a> chnavace 

H iibrtotM mi -KtMtrrs et tjuvtaère«, L«r- 
atrit l^dgut. rue (te 1 ntjrmy, I»chtateiaii 
u a.'iil OuTriers; Plabliswmenl« de corul- 

oructlon Cretpel, place Guy-de-Dampitrra, 
>'i5 chômeurs aur '£}>i ouvriers; chei M 
Couiineau, oonrectionneur, .ue Leon-Gem 
beltft 150 ouvriers eue SJO ont cessé le Ira 
«a4. flt**-i— de -r'gA'-r de l'Etat, ai ebo- 
meurs aur if* ouvriers, chez M. Hauser, coa 
(ectionneur, rue Ban-de-Wedde. 87 chô 
neufs fur tuti oiitriers, 90 chdmtnrt cteN 
M tt.ifiTtV, (ftlmcait év peigne« de rtav 
arajB, rue du ■"is—.'init-s.1'1*-ur. ttio cher 
M IVrteî. cofJettioniiBar. rue Cauinartan 
10 sur 170 ouvrier» chez M Desctieeraac- 
i¥, rue de y un*, 17t. 

A I« Bourse du Travail 
La aasiveLle Bosrae du travail de la ru de 

w a ilé inaugurée hier ft l'ocea*ion du 
■MU par une jcmnou puiUique at contra 

employée du totnratra« »t è> rindastirai. 
M   le préfet   félicitant    tat   délégi-ét Sa 

calme dans lequel »était déroulée la nia/ii 
U»UUwn.   urwiiii   J" 
«armtf at tea caste -rrSTiZK; 

MH-->n. du ■ 1   IV] rvs 

tatwtui    gouverne- 

La salle,  lendue n'andriiiopl-1 et pavoieée 
de drsptMUK rO igkui, rappeUuil par aon unie 
uegertMiil et tat dimentinaa celle de ta rue 
Léon-CambeltA, 
tjgtjta  lUMltUMiTS 

lelta,    contenait    trou à quatre 

La ténnr* »ouvrit vers onie heure» nn 
inaJT. AIU» te présidetKv île M- Delory. dé- 
puté, proposé par M Coolen, typographe, 
tonaeiaer prud homme- Les assesseurs 
étaient MM Bout, ceotailter arud tiounua, 
et Delate Ue. 

M CûMMI prit I« premier te parole, évo- 
quant It pnsmter Diai «auglani de Four- 
rait« r'-jeuqueruent ioepirt, l'or«leur aou- 
Uftit« que cette rot«« ttfiglante fécond* gé- 
ntreutem«ttt le mouvement dévolution pre 
létarteune.    Son  diteourb ae termina pai 

xpoeé de la nécesaité de» syndicats exe 
M    feindues.  cotkstxlWr prud'hoiura,   suc 

«ota ft M Cuoten et dév«toppa ta (j 
proiMigenita ayndic&le ft  talelier, 

KB* ftauip* d'otivriert a effectué ce matin 
• réaaraltiH 

■tetittltt ê*\m*A ta tatMna «t tes trua>i«ti. 
Bu taste» *i» daat ta'ira ot^toMeaftenta, KJM 
pMHtt ft ssrlir ft la prenuert- réquiwlion. 

Un 04 teteuiior.ujue a été coetp* entre St 
OOpin et M(ni, uiterronipûsil le atrvice »ui 
le circuit Méru, Sa.nt-Crépjn et Monlherlanl 
L* ni particulier Miant l'iMint rrcttMMf« de 
Çttastaiton au buma de Haint-L'répn, a été 
étMtewierit coupé.ucs act*.« soul dus a la mal- 

lSale«H 
te» raparaitotu  n*v*asu«at. 

Jusqu'à trois heures. le caJmt est a peu 
pré» complet. A oetta heure, arrivent en 
rantje «arrêt tes ouMters d'Andeville ; ira te 
retteten! ft ta stale *ngevi«,n* dt-j* la prupart 
de* tsittatri de \U-ri sont venus an a un. 
Mal. Teache, de lu C. G. T.. el de Mai-mande 
«4M présents 

H. Calmett*. r,->inmi»^alrr spécial, croyant 
qa* ta réunion va avoir lieu la, annonce aui 
ot»ti»rs qu'il tnte^te y aattetar. U4tc intar- 
vftton aôuteve qitttqMit ajrMeatutiu«* cal- 
iMte» par les mamhrea da comité de jrrf-ve 
CttM-t», après s être eoticartés, décident dé 
te rendre »ur la rouit oTAndrv.lle, dan* le 
ctetip dos choisi pour le meettnji.Lnecolf-!i- 
m d'environ un nuUlrr de pei-soniia«, uVib- 
paau rouf» en léto. ctuutaaT I' "luteru*i-u 
nttVtis a» retkl ft ta reua.ua>, 

à M CijoJen té dévttlonpa ta question u* 
t fa>elier, au caba- 

ret, »ù'rtuuL aûpréa de- uppranUt. Il souleva 
incidi'inriwiit te ' question antimili tari tie, 
demuudant qut ta« conscriU a^peennent 
svant leur incorporation leur rôle de soldat« 
cotuctenta *! kura devutra yis-A-vis det 
IravautauTà. 

Lu délégué de la FCdéralion national* de 
te mélallurgit expuaa enrtiitt t«> upouont 
•ur !e capilauame, let uMudiinas jt là lévo 
.uUon. 

Après lui, M. Saint-Venant donna ta raf- 
ton du petit nombre d'àudileurs, il (attribua 
à ce lait que le 1er uuu CUUICK'J av«c un 
jour de paie. 

Il .tmionva entuJta que l'inaugurât ion offl- 
eielle de U Bourse du irnvail donnertul lieu 
a un meeitnu à lHipvodronw avec le con 
court de MM  Jaurte et Jutai Gueado, 

Aprea »voir protesta contre te sabotage, 
M. Saint-Van«ni compare les eyndtcala ao- 
tiaiistae «4 let «yiKlicatt iuU-'iendanlt. 

Finalement, ft propos de la délégaliaa qui 
doit se remiro à la Prélecture pour exposer 
lea revendication» (»rmaJéet par le« syndi 
«al*,  iorulcur donna tat rtuaon« pour tac- 
Jutlte» aucune délégation ne se présenta™ 
rraot la municinalilé qui ref'Jâe de traiter 

avec let syndnar«. 
M IMory termina par quoique« mote sur 

te fai, TI dont on peut recruter dos syndi- 
qués 11 ne laut pas te décourager, en I78B. 
tomme en 1870, ft la veilL- det tranttorme- 
Itona socMile«, te claaaa bourfleotee n« s'at- 
kndalt pas è de» rténo>nementa »I prochva : 
t'est pour cela qa'il faut être prêt et daset- 
E" lé  : » La révolution  prochaine ne doit 

erre un etrartgerrK'nt de personnel poli- 
ie. mnw la irantéb.matKru du régime d« 

le proprrété. » 
La sewice W tev*e ¥er* midi ei quart 

«us cr:a de ; i Vive le 1er mai 1 t 

M.  le Prèle» reçoit le* dé- 
légués. 

ban- la me de Fin» te» auditaiir* »• rtt- 
*-"iih;éreni dam le plu» grftnd calma s* di- 
rijeant vers I» Préfecture par ta» ISKï de» 
Augustin* et S«n»t-<tanois. I« parvie Saml- 
llaur ._«, Jet ne» du SecArembtult et de 
Sélhune «t la place de la népubhqn« 

L« nombr» de« minitestaiils »aconit 
atneterA te teatet ai ite a* iroavaimt tin} 
cents environ place de la République. 

Ce deftlé pacMqut et lent, sans chante. 
a! cria, aurprtt ta population, it« songeant 
«jHenitni au let mai. 

Qainza détegita». parmi testja*)» MM 
»nintVenwt, Vandani«, Coûta». Ma«*»». 
Êonotars. Uavleanlte «ta . pénétrértat tente 
ft te Préétctum, et) nn servie« dordr» ret- 
lit-.nl   énttt dirigé  par  M.   L «gérai,  coa> 

M. Vineiint/ préfet do Nord, eut avec ta« 
délégués un entretien qui dura quelque« 
nuujtrta» A pe^nc 

M Stunt-Vanant énumèra irfes Impide- 
anent 'es revandical' *m ouvrière« : pan 
dtanfttai douvnarf étiaagart A un tant in- 
lértnir a celui rtas rmtH'-ua, caufte dtt ra- 

M   Uuiarthn.    de» 
[•aux, M' -.-nui enoJTre-ft A4   »> prêtai tas re 
vendifsLciw   éihblies   d«A»  un  coogrès  de 
Ua< inieiBttux      - 

Le:  délajué» quiBKrest PTnAtel dtj Ta pr*- 
isMinra wer« iftte heare «nom» ta qamrt «lia 
Icaji« «e '1».-.pa 

les fravsRIeurs rn^nMevn i ks Mairie 
Mit Unreal DuMcdio, aacrétaira du ayn- 

dtaat «ta tr»v«rHe»T» muiàjtienwj, al 
Edouard Basse, délégué, a« »ont rendu» 
hier malin, ver» neuf heure«, t te mairie de 
Lille pour «psser A ta nvuntnpatrta s»a*> 
desiderata : 

1* Gong« complet du 1er mal. «t pour tea 
»«vite»  mdiaperstbles.   un« dMn-)(>urnée. 
f La »utnicipaltsatiaa (te mm les sartn- 

M« autueipaai«. 
S* L» tftaèttr« a> 1 emploi tnt) nt »»M 

plu» I objet de« lluctuaUone den change- 
meute  da municipalité»: 

t« La retrait« de em fr. «an» retenne d* 
sateire au bout de îbmM années de service* 
et ft ctJiquajite-cinq an« d Age En eu de dé' 
cta ta* HA de oetta retraita seront usure* 
« la vaav« st aui anlairta eu.dtaaou» a* Mi- 
nai i  ana. 

i» U arasait* da» earns médicaur »t 
phannatewtiquta; 

6a La création de consens de discipline A 
aaae prud'h»mmale: 

T* Le droit de ae syndiquer et l'ttpeéjca- 
Uon du statut de» Hinciwnnairea 

En l'absence d» M   le maure,  M   Aeac*- 

dAiégué« et leur promit de i 
im ravariataatioo« au cooneit municipal- 

LES MAMFtSTUWVS 
des travailleurs 

des chemins de fer 
L'événement le plus Important de te jour 

r-ée fut la manifestation monstre orgttmsé-: 
iar tas travailleurs dos chemina de fer 

San8 pousser un cri, »an« faire entendre 
un seul chant, phit de WOO ouvrter» parcou- 
rurent la ville pota*se rendre a ta Prétecture 
offrant un spectacle imposant et démontrant 
i inài qu'on peul n.,u.ifjiter ^ana que l'Ordre 
ne «où troui>le. 

Ayant autUé le irarhfl I rroi» rteur« el 
dt'inw de 1 après-midi, les ouvrier» des ate- 
liera d'Ileltenimes vuiil cherctur leurs cn- 
niarade» au dépôt de Five« et ceux de la 
gar« Saint-Sauveur. 

Par rangs de six el précédés de pancar 
(ts tur lesquelles sont lascrita« leur» raven , 
Mcaliona, be manilestsul« arrivent ru« de 
Tournai où le» employée at ta gara a» met 
i- ni A leur suite. 

Comme un régiment discipliné, ft cortege 
traverse la rue Faidherbe, la (irand* Pince 
la ru» Natioiate, le boulevard d* la Liberté, 
pour attaindrt la place de la République. 

Une délégtti'.in comprenvil dit déléguée 
de la Commission adminfatraUva A la léte 
dosquel» sa trouve M Hucheta«. ne délacée 
de la cohorte et »e rend pré» de M. Vincent 
préfet du Nord, qui la recuit Ira» aimubte- 
naat- 

Au nom de fièt coPèguea M. Hnctiedei 
présente ft M .ta PrélA le« revandicaUeiui 
det travailleurs des chemin» et ter. 

1* Application du protêt transactionnel 
PtTleaux aur tas retraite» avec etlel réiroac ■ 

t" Repo» befcdomalslro pour tous tes ser- 
ies. 
U" Réglementation du travail. 
Apre» M. Horhedet. serrétwre dt syndi- 

cs«, an délégué fait connaître ta» desiderata 
qua formule U »ersanne4 da* traîna qui 
vaudrait que le masiraom d« servira de 
nuit aoit «te deua nuit* au dehors et d« u*w 

te ; i' La tappressi » da ser 
H S i* da 17 i heures i 

vie* effect il pour ta remplacer pi 
\ ice de uamtorze heures debiul et d« duc 
r«urea a» aarviac cftactif. 

Avec beaucoup d&ttetrlioa M. v;.»eent n 
écouta Us doteanoe» qui lui étaient laite» el 

roam de la« transiatltre au Umtetr« das 
ravaai puMire. 
A l'usue de l'entrevue, lo* manifestnn'.t 

>« sont rendu» au (iymnts« dn la plaœ ^t- 
tirstopta on la delégati >n a ren te eotiipl« (ta 
sa démarche. 

UM. Laigt* Henlaes, M Hocbedez bal 
»itecestrvernaut pns la parote, puis ta ré*j. 
Dio» a pru Un. par ta vote dun ardre du 
Jour râciamoiri ItU reveadictlioii» que Nu 
Connaît 

La tetnaine prochaine de» délégoés de ia 
teclion Id)Jise se rendront ft Paris poer fa- 
re pré» de M ta Mwiatre da I antérieur un-- 
aèitivche armbtabte ft mitas 'tu iU ont ft.tv 
[t. , de M  ta Préfet. 

«te aalarre al te daonti»u-ien*'til de te ville 
de Lille 

Suivait MM  latte de   revendication*    de« 

LA SOIREE 

Â R0UBAIX 
Un tempt abominable, dé la plula de ta 

aataa, an areaa tittrtetv »a aotalre traa sa»- 
arafi «* tataaaar» Il X tw ta. &<»• «a, 
naasaj du lex«ta ; lu % »«r tea 15<JÛ itiiai«» 
«a>>« ri. laliurtD« ;3 < aa»aYR)f) >>uvrtera du 
aaJuiv- i tel e«t le trista »ilan d« pnaaaisr 
asaS »» 

A m ■!(. tandis enta ta tfrndarmarte garde 
taa bantaune et le» «araaa xda — 
Kthoe occupe tas «t>oraa du 

>llort. un cortege quitta la Bourse du Tra- 
vail et »e BH-l «n maruaja »Mir la olnwtièaa, 
dan» r T.» Muvaai   ia faaaar« » LaPaat", 
le* porieuav d« cwroaajaa #e«fc8 par rLe 
SvndkMi des Chaaveapere-aSeraitata* : La 
Pau.nal.'* Lara!.- Ai aaMauMii r te aa^idteaa 
Textile    ta Syndical de« Métal lu rgittat ; la 
Libr? Pensée    La Coopérative * La Pi 
la Section Rortnnaaainc ate Parti 
La* ouviers de la préparation de I« filature 
Etienne Motte au» victimes de la catantro- 
pàc (ta IUU7 ; UM   Jutat Ha—il. 
noubaix   et Lucien  Roland   délégui 
Bourse du Travail de Roubaix è la C G. 
Thénn,   conseiller d'trrandiaaaraant ;    tea1 

membra« de te niMoasté du Coaaall amiuici 
pai et un bot> milii«r d» asaotf««tanta 

A« cirneitaM. dcvaot te monument étevé 
Sur la ville aux vnctimes du Travail, deux 
'scour* furent pronortrés par MM. Lefeb- 

vro secrétaire dû syndicat texlila, et lie bal- 
aienv. secrétaire de 1 L'nron de» Syndical» 
MaasassaBaS 

A 1 heure i .te cérémonie état) terminée 
I.n )ournée qui fui des plu» calme«, t«*l 

terminée par Tmaugu ration de la Bourse 
du Travail, avec discourt de MM Guesde et 
Roland ; des conférenots, des concerta el 
I illumination des locaux de la Coopérative, 
t La Paix » et de la Bourse du Travail. 

4   TOURCOING 
Le "amclér]>tiquc de la journée du 1er mai 

an notre ville a été un calm» abaolu at un 
temps glacial Riun A relater. 

A CROIX-WASQUEHAL 
Pendant loute la Journée le phi» grand 

calme a régné dans te» communes de Cfoi\ 
et de Wasquehaf. 

La soirée a été asaét animé«, grftce nxn 
réjouissances gratuite»   offertes an pull" 
par les Municipalités. 

A WATTPtELOS 
M Dervaux ,garde champêtre a arrêté, 

aur la voie publique, un individu revêtu 
dun vêlement militaire appartenant au U' 
d infanterie de Lillt. qui ae trouvait «a état 
dlvivsse H daosvt, chantait et vendait des 
chansons dan» le» rues Conduit au oota- 
rr.iss.inai de polie», il t déclaré se nommer 

■    ■' 

Dam fa maanac de5 délégation» aétaicit 
rendue« S la boua-Prétecture el ft I arsenal 
pour déposer le» cahiers do rivendicnii.un 
ouvrién't, 

A D0RI6NIES 
Samedi, aam la otal war.  . iviron  (fois 

rants mu our» »ont iiiM f aVtaaeer un» c. i:- 
roui if sur la loaabe. du 1 taatataur du »yndi- 

Nobécourt AUiaptv 34 «ne, aeconiplissant une 
période ae 13 josjr» et exercer la prafeesion 

Le premier mai »est achevé 
incident  Les promeneurs nue In pluie a rare 
lés regagnent hâtivement lenrs demeure» 
Il semblerait même qu'il y a moins de po- 
chants que d« rmilnme. 

Ainsi fuiil la jouruoe qui avait soulevé tant 
daDpr^cn«01" !— 

tte tisserand, UMoaate. el demeurer ft Hu» 
baix, rue du Praanoy H a été mis au vio- 
lon en attendant son transfert poor le Par- 
quet, qui ne chargera de trouver son vén> 
table identité. Cette arrestation de poabnrd 
esl ta seul incident qui ad signalé ta fate du 
1er ma*. Malgré la grève, la vilta a eeoaBrvé 
toute la iouniée son aspect habitue*. 

A LANN0Y 
Kucune absence au trevail n'a clé conslt 

lée en raison du 1er mai. 
La xriee commerciale c'est fait double- 

meru senbT dans te canton de Lannoy, le» 
chômages forcés ont été troc nombreux d i 
rant lai va* pour songer A téter le |ar mat 

Tout a été calme Le soir la aerlion si 
cialiste de Ly.* et celle de Touiller* ae sont 
reunies ft leurs sièges Elles fêtèrent par «v, 
conférences et de« banqueta ce qui sera dans 
certains endroits fêlé par des bagarres vio- 
lente* et des démonstration* mom5 pacifi- 
ques, et di-"is-ta  moiis profitables, 

A AflMEHTIÈItES 
Aucune ueine n'a chômé a l'occasion du 

1er mat 
Le soir, (e syndical textile de ta nie des 

Promenade« a tenu une réunion corporative 
privée. 

Au syndicat de l'Avenir, au Rond-Point, 
on «uiiorif'ut ana «tiièrence av«é le ton- 
caare d« MM Loistau, de te G G T , el Rog- 
geman. 

A HOÜPLIHES 
Pas de chômage Le soir, conférence à 

la Mtueefl du Peuple, par MM Soli>er, mai- 
re d'HoupIinea, et Raghebeom 

L'ne retraite aux flambeaux avait été or- 
ganisée Sur laelrnntion« i^éfectoreJen la 
cumfiagnie des saoeurs-ponipiera ny l 
pas prie part. 

A DOUAI 
La Journée dujircBiier mai a été forl en.- 

me et aaos les quelques chanta de 1 ■ Inter- 
natHMiate s, on se sérail oru un jc>ur urdi- 
taire, 

Seuls tas mineurs 1« verrier? *t le? ou- 
riers de l'arsenpj ont chômé tai ouvriers 

des élabussemerri» Bréguet élanl en chôma- 
ge annuel pour cause d'inventaire 

A miti. environ quioz.- cent« manjf.itants 
vein- surtoot den commones des eovirone 
de Ihï'i .i se sont maspés place d Armes e;, 
précédé.» do baimièrca syndicales, ai.isi que 

«n de MM Gtwiiani.,d>puté Paul FoUcaitt,de la 
"' CooperatJVe de Sir-le-Nohle, et Delarue d-.i 

»ynlical aaa ouvriers prattre« se »ont. aV- 
siipie« en lé'.e, .p'omeités en ville, puis se 
»on' rendui à I Hippodrome où a eu liiti 
le traditionniq meette«* tn fuwui de, rtven- 
ticuLiufta aacteta«. 

A Sm-LE-HOBLE 
Une centaine de mineur« sont allés, same- 

di mena», aapouer une caataaaie pur ta tombe 
cUlaJrle UtKhé, I un des fonateUrBrj au ayi 

A DEN AIM 
n a plu ft volonté toute la matinée. Le tir 

a, la cible organisé par la Mu^MLipilik' n « 
ftaB eu grand succès. Dans tous let établia- 
aeUenU le travail a été complet 

A SA/ßT-AAtAHO 
La Journée s'est passée sans aucun rnei- 

lent et dan« un calme complet; te pntgnuin 
me décidé pax te »eerêlai-iat de» tyndicata 
l'Mi accompli de point en point 

Une conférence publique eut lieu tu«r sa- 
medi, A I haaroa, aoae ta lour 

MM Dui-re ei Ranaudel y ont pris la pa- 
raît. Putjr »e pt» manquer A leurs ftaailu- 
dea. In» Ormtéreaciata ont parlé k'iigarment 
du ministère Clemenceau, il tarait injuste 
de passer eou» silence que M Renaud**. 
reconnut que M Clemenceau ne pouvait 
pae lui être «nttuairuque A ave rena, M 
Clemenceau a «ta pour »eeatooup «V a*» 
Benibiables un profesiuriir tféneigie par tes 
livres, sea articles ele Enfin. M Clemen- 
ceau, quoique Infam* radical eut quelque 
chose de boa- Faisons cette ooustalaliua «n 
paaaant,. 

Le fond de la conférence de M Rertandel 
fut la critique du parti bourgcoia. capita 
lartéA l'eiipoeé das revcrtdiraaon« ouvrière« 
ainsi que taa moyen* d arriver ft ia transfor- 
mation tocial« 

A l'iBBue de la cenférence le cortège se 
forma de nouveau at parcourut tas met où 
un très grand calmé ae cessa, de régner. 

AHAZEBR0UCK 
Conlrataerneni A ce qUe nous avon* an- 

noncé el A la décision pria» par le» tisseurs 
ceux-ci ont pris samedi malin ta travail au 
comptai La journée n été très calme 

Lot banques ont été lennéet tuute la jour- 
née, 

A DUNKERQUE 
Mnlffre ta pluie de placards et de circulai 

reg. malgré la venue à Dunkerque du seCré 
tfXre du syndicat de» Btactrtciena de Paria, 
M Pataud, les ouvrier» ont beaucoup moini 
fêté loi la journée d'hier qu'il» avaient I ha 
litude de ta faire tas année» précédente». 

F.ste.' le temps ffoii. et plutôt pluvieux 
qui en fui la cauee T Toujours est-Il rttau 
réndei-vous matinal de la Pointe os »e ren< 
datant annueltamenl jusqu A ÎOUU a »MI ché 
meurs, il» n'étaient nier quenviron âOU 

Le cortège »'est immédiatement formé. Or 
remarque une vingtaine de dames et quel- 
ques 'enfptoyês de commerce |portant au 
coraag» ou A la boutonnière la rouge égten- 
llnc. 

En lête marehent M e^rHV*«», adjoint an 
Maire de Dunkerque, secrétaire de la Cham 
bra syndicale des ouvriers du port , il a A 
se» côté» M. Palaud el tas dirigeants des 
syndicats locaux. 

Le cortège arrive \ huit henrr5 au dmetiè 
re, on M. 9au\a«e nninnnee une »lo- 
cution A la mémt^rc de» cainarades ni'ui- 
daa auite* d'accidents du travail 

Une délagalion spéciale, ayant A »a léte 
M Gird, sacxélnire du syndicat de la Meta1- 
h rgie. s'était, de «on côlé, rendu au cimetiè- 
re te Coudekonme-Branche pour déposer 

ne couronne »vl> la tombe dun syndiqué 
iclime du Iravnil 
A leur sortie (tes nérrripoles tea deux cor- 

leges reviennent en ville en se fu»ionnaiil. 
la •• Fi'if r-e Uuvnère t, pread la lêta et 
tes ouvrier», encore moin» nombreux qu -ii 
départ, rentrent à Dunkerque par le pont v 
fer, la rue Thiers pour se rendre A IHôtei 
de Ville. 

La mushroe arenmpagne tes onvrle i 
chünlanl 1 » Uilerrutionata ». la « Carrr.H 
U'i'il * ■ et ta - Drapeau Rouge ». 

De« étendard» de couleurs écarlate flot- 
tent au-dtssus de la tête des. manilestauls 
dont beaucoup portent, au boat dune p*r- 
ehe. une pancarte sur laquelle on ht tas re. 
vcndtcUlons : s Neu« valons la journée dp 
* heure» ». — -, Plus aheures sMptamcn- 
Inires *. — Mou» voulons la revision u\ 
Dordereau des salaires t. 

«No i» voulons que la loi 3*ir le r^pn» heb 
domadaire rotl appliquée sans dérogation i, 

Le cortège ac rend à l'Hôlel de Vl*te où 
tas délégués «ont   rt'.us parM   Henri  Ter 
?uem main» entouré de MM Ruvssen e! 
taysen. adjoint, el de M Camille Lespital 

le. secrétaire général de la Mairie 
Le» délégués soumettent â la Municipalité 

les r*v*rHiwiltons mtirthrmce* sur tas pau- 
cartas dont nous parlons ci-(tes.'us. 

La Gaatnb'e syndicale des cmphyfs de 
commnrc«. représentée par M Vasseur, d.-- 
mande la création d'une seeli.in pour le» eni- 
plové» au Conseil des Frud'homm-te. 

L entrevue a été de» phi« eourtoises e* prit 
fin »ur I assurance donnée aux délég -es que 
les nivT'-rs nouvatant avoir confiance en 
I adminfslralion muràcipata répubflcatne 

X* e»rt*ge se referme derrn'-re se? délé- 
gué» «t l'on se tant) A te Bauree d* Travail 

où »fArA la trande erm/ênr-ae» o> m*. Patautte 
Les audrunirs ont plutH été déçu«. ^^ 

l.e flonfarencieT en effet a surtout chanta 
les louange» du »yadscat. U a bean nwbiua 
jeu houspillé let « patrons » et te« inuiuZ 
ira»Srtand «t laBatertnd ont. caaamÂtaaTe». 
marada» ■ eu te* honneur» a» ''ntrnaaaaii 
»ait en réalité ta fort ténor da la HavttatWM 
prochaine n a pas contenté te poignée da 
violents que comptant nos syndical*. Il ae 
rallnpera une autre fuis. 

Dans l après-midi un concert a été ttenaé 
au Théâtre muimcipal 

Le soir deveuont avoir Seu des bate, A la 
Bourse d* Travail, A Dank.miut- et dans de« 
sali«-« particulière» A Saint-Pul, Koitndaet 
et CiuJt'kernua-Srasio» 

fia aéauin» DunUrgut ni jamate oonn» 
journée plus calme et ta» meaiarea d'ordre 
i ni été la précauhon inutile 

htaue a» fcerjrioa» trop tawinger te» aa- 
vrier» dunkerquoi» ; celte, lél« du 1er mai 
est toute ft leur honneur. 
■taut*)«* a» maisins dé wmmerr* 

avaient accordé la Journée à leur» employé». 
Les Mairies dt Dunkerque, Mate, CouuVkér- 
irre-iJrMnche étaient fermée*, »auf pour 
lélat civil. 

A la Mairie de Roeendaél M. Cnquelta lui. 
aaême «vu* lait bouder ae« bureau«, dan- 
sant .IIIISI an formai démenti à ceux qui ta 
pr,«en«enl «iioore réaetionneJre i'rafres. 
aieie-aaciaiiale it Q«I ICéI cru H 

A  ABBAS 
Journée très calrie . aucune aurro mani* 

feataliixi ft siiuialtf que celle As la tempera- 
pli a vaahi inaugirer ta mais de mai 

par des érutas intarmiltente« de pluie, du 
drélont et d* neige, A la grande stnpéf-le- 
tton do no» coi ici luven,«, qui s'attandaienl ft 
von- s ouvrir de plus agréable fa^on ta |«H 
mois de» lleurs. 

Dans l« fjassiD boDiller an Pas *e-Galais 
Le plus grand ealnv réga» dans le basMn 

r.ouiltar du Paa-de-Calais, od contraireem*» 
au» année« rsréoédentasi la nuit n'a été n*t> 
tament mouvemantée. 

Dans la soirée de vendredi, dans quelque« 
centres, ont eu heu de* retraites aux (lam- 
beaux, mais ta temp» froid et la pluie contra- 
riant, celles-ci n'ont pas obtenu le succé» ha- 
bituel. 

La matin, tat mineur» disposés A chômer 
sont aougiMtsBernent roelés au ht. naLanl 
guère 9MMlés pour sortir trop lot, en raison 

u mauvais temps. 
Duiu la journée de« rtjouisaartocs ont été 

orgaraaéeb. 
LFÄ DESCENTES 

Apre» la descente de la cuupc du matin 
on enregistra : 

Concessions de Dmay et de Ferfay. tra- 
vail complet. 

Maries, manquent 1ST Ouvriers sur WRS ; 
UiMhurw. list, »ont absenta »urbéM ; Nœux, 
W14 ouvriers manquent sur 7900 ; Lena, un 
dixième des mineur» sonl au travail , l.iév-m, 
on compta too deseentas »ur 4200 , Dourgca, 
ZU sur i(9W ; Courrièree. 286 sur 6800 : 
Carvin, 140 sur Si OU el MeuTçhin 411 »ui1 

IÎ0O Le chômage esl comptai dans ta» con- 
cessions dOstricourt et de Drocourt. 

Les mnnieipalilita ouvrières dli basafn 
houilMr aittarll élaboré det j>r<»grainme* dé 
réljoiiieaHiicea ft loccaaion du 1er Met Las gi- 
'MHilees qui tombèrent dans la journée con- 
ranèrenl un peu tas jirojeta ooncua qui. ce- 

pendant, lurent presque tous mta A exécu- 

A LltflK 
Vendredi 30 uni - Un« diarribbiion s>ip> 

pletiK-iiiair» de vianue ei pam fui falle ,rux 
tUigenU tus* iiis au Uureuu de bieniawau- 

ce. ■ 
A 9 heures, après exécution de plusieurs 

morceaux, par la Fanfare municipale, sur la 
ptaea Lamartine, une retraita aux flambeau* 
s« mit en route, n cet effet, te municipalité 
«'était assuré ta concours dea 9apeur»-Pom- 
raers. de ta 1 anfaro m un ICI pale, den Sociétés 
dr gymnastique « L'Avenir p et la « Joyeu- 
se », de la Société des Accordéonistes. Lill 
nêratre ci-après fui SUIVI Place Lamartine. 
rues J -B uelemez, François-Courrln, Oer- 
main Delbeeqiie, cerons de la Plaine, rue 
Monlgoltier, chemin ae la R ouate-Piece, rar* 
Varegam. Sa 'ii-Amej,l>elari>ei, Viclor-ll»ia>, 
iitace  LamartMiM 

Samedi ter mot. — A T0 heure* du mttlh. 
M Larn«ridin.rtaputê-m«irn, entouré de «n 
conseil municipal, recul A la mairie, le« dé- 
légations ouvnères et les sociétés locale*. 

A midi, eul lieu, »aile de I Alcazar, une re- 
prôsentation gratuite same d'une conféren- 
ce 

A A heure*, la s««!«^ d> pymnaatique <d.a 
loyeuaei-, exécuta rlei mouvémenta denacin- 
Me data» la rue Antoine-hilly. 

Le soir, «e» divexiistement» divers furet»! 
offert» au» habitant! piirmi Itsquele le» at- 
tractions de ta foire, 

A AilOH 
Vrndredt HU aprtt — Une conferenre pn~ 

bhqiie se lint A 7 heures, salon de rrHysée. 
Plus tard, une retrait- anx Harafecaux se) 
metlait en marolre précédée' de i'HarnpV'»* 
mumciitole Un bol populaire olOtara te MH- 
rée. 

■u de secours aux m ligerils, réception a 
U mairie -tas délegulam^ uuvrtart». 

A 4 hMirea, lei <firoota||«ti9 t«j"rer"« 
avant à leur lét« I IfernVnite n.s^ta^pate, <]«• 
nièrent dans ta. ni«, > te Vilfe> 

— 
lt«Ultetaa «a X Mai \KJ 

BAINED'AlOUß 
Henri   GERMAIN 

E 

Ire tartune. 
— Kaaa aaa avon» pta» besoi 
-aa srtat paev carai» ; catat qat, 

S BanajnaVAyres, poaiedent le secret de et 
smatédé «t «a an asMttaB^otw. peavant dw 

n'en, nvex aaa rooaeneé 
_    suaaa »en roanait l'en- 

tente »xaëta aisf»piift/-ra, %HMM ta- 
«i I« lats BMjrsjraia* UMIIUU 

Mal a* mi« voua nvave» tait perdre  ; «* ktn 
aaat, rendat-moi oc que voua m avea vota .. 
- Ma Mlnittaat   «ate,  raaasa»Jßn José, 

«tent ta déptl et ta coTèr» «oalsaaient 

t vm» I tariez, rasai ** 
nt.ete. Qt l'Amènr-m, 

i a<rs yeux etta 
■•JcHtlIt 

I «aaaa  ta-rl m rVar» »ar 

son interloculear.retativement ft la disperv 
hoa paaail* de celui nu, a Buerioa-Avre», 
«atanMl ta stersi du |*nxèàè da laintui», 1 a- 
♦au frappé au bon endroit. 

I ftrftasseaivn de «a Jocoaneai kn était ra- 
AiieiiMItai 

Eu. réaii'é, le directeur de l'usine, »en', 
•onartssaii errfifremerrt l'application de/l"rn- 
venlkiA. 

Les rtnéranons de taborai^ire faite« jeat 
»a direatirn. éhrievit divisée« en phisieur» 
maires    lui seul le» terminait. 

•»or l'onire prudent er« dem José, te cahier 
de Charte» Barru n's-vsu jamars été reco- 
pié- 

II conseïvail ttenr rrmfe sa valeui. 
— Veajnns, tttcidet-voua, leptil IVArrieVi- 

«nin (f'in Ion iaipnherrté. je vmrs offre dtt 
Birtle franrs ; c'est mnn dernier mot t. . 

m r>cffiiier-rnrrt ce cabrer, je vais vos» rsva- 
C~h* immédlatemer«* IJJT cheqtie, et vous m'é- 

Btrra« un reçu de verrr», bien en rèprle   . 
— C'est trop peu, répliqua le chimiste tou- 

jours calme. 
■■ En vérité, pour un hnmma aussi ricbi;. 

rwj êtes pmgrs., nnonateiir ae aaend\>ra f 
« Et p-nsrtrre vorn rerosej de tnetlre le prtx 

convenable a ma aotenca  ta I» fl.irde * 
-- tern«tatst a» aaaiitr, J» testait t 
— Voua ne 1 aaraa fa«, ft atoan» «nan petit 

— isrfors, |» |r re"prefraTM ■ 
— *g vous p'>a*«ft. 
— i« vais i« laraftaSi« a» gré ou de Eorc«, 

vstalaaa tten Jean,  haitya» «etta ré**» 

■Qi as» ifrf eeén, ««/ rfaVsirr I MICRIQ» nsena- 
r» a> doo José, te chimiste «c lava lui 

Mai» Charles Barru ne perdait paa de vu«     Main S ce m-imenl même, une main ner- 
veuse releva le bra» de lAméncatn. 

I ne bnune, paie comme une ti.irte,   ve 
naît de s'élancer entre ta» deux hommes. 

C'était   Marthe d Aimeras. 

IpjBtftvad pria 
ftaasalavblvcr 

11 vd l'arme briller entre la» doigt» cria- 
psa de aen Joaé 

U pente. jitaVieusement. qua crlui-ci de- 
vait ntlacber ft la posse'-mxi du cahter vert 

Ht   L 
Peutéaa» même araait-il orpafcl» cfrjn cri 

me pour«aa emparer ! 
Heureusement, il n'étai*. pas pris au dé 

pourvu 
Sans émoi apparent, il porta très vile, hn 

.usai, la main droite A sa poche 

Ayant tout entendu, elle avail craint pour 
te vie d» son frère, tt. enfreignant »a dèten- 

* ce mtment prêtas, l'Aaaôrwea i n, don', ta» 
«m marre« atarr aamatauent tarnéi de» 
ammes, braqua son revolver 4Qr ta ehimte* 

le. 
EX d'un accanl fnroucha, trenibtant dt r»' 

»auilcria • 
— Allons, le cahter, ou je veue ta t taotar 

la cervefle ! 
— Imbecile «t maladroit i rlcar.a Charlca 

Rarru. 
Ka méane lamp» il areeaaMMt A arm adver- 

•alre ta canon d un ravnjver «a gros catitera. 
— A saar» «V«m I erta- t-i t 
■ Ah ' lu crovnis reprsatJii» cel» asstr ntn. 

pour une «umeue ; tu pensan m intimider, 
ii"ftea*tsiiiM pen-élra. pour me vaarr *a- 
aidtc un» aacond« fate. 

a T* l'a» aroaspé, ja na «ui« pa» an kom- 
me A rtenler a» ft »a» Isa— ir tuer aaaa» dé- 

Jrr*é stupéfait 
Charte« Barra profits hafrileirient  «ta cette 

Aeuretis« drveraio« 
It safari dene ass dotjfta narTeu» te pot- 

rrt de r.Antarsrain et. te »erraiit A te atietr, 
lorça (Tabatidonner «on »tsn« 

Lc revolver tornba «ur le plancher 
L ne détonâtIOII éclatas la ballt   a an   vint 

trouer 1« pstat aaffet d» naser 
I    p»-»saata   eotam» léetear,  Uarth»   »«tait 
■ baissée et ramassait l'arma bumma 

Charte» ftemi, lonani ana»rrteaarit aaa ad- 
versaire en respect, rr»-ommença rta partar : 

— Aateaa. pro« rta résnéte  a ett-ca paa % 
C eat iautaa, j» aaat te pro* fart I 
Do« font «t nentMt vaincu 
Blasa*, te« tavrs« tai Mitante«, S teuaa« te 

h la venté, noua t'avone acheta et pavé 
comptant A un individu, aftart aujourd'hui 
très pros«>litenisril II prétendait lavoir ac 
aui» de voua, moyewaaru paiafaenL 

- Ve-ta rnantac tneor», répliqua Char- 
les Barru , vaua oapéraa mobu«er avec ci-ita 
table poar me payer mem» cher   voilà lout 

Je vous dis, moi, que le cahier «onienanl 
les rormuta» «e mon mvention ma été volé 
éhes moi. A rïi-tnos-Ajr««, par vcAr« ordre, 
continua Barru 

Un trouHéma complice opérait pour votre 
compta 

— Encore une fols, ne discutons plus rit 
«on Jaeé , cast aaunto, puisque voua refusât 

te »uni «m h an net» harm ne, moi. inatJte 
ero« roi, avec ton nom rorrfteot, tu n'a* guua 
sateur. un miaérabta  '.... 

S pal ft »eine acbeuvr. 
tten lr«A. haaa «te loi, te« trait« aritptd 

par une rffroviible colère, bondit en avaat, 
p'êl A lui décharger »on arrre en plein visa- 

*a contre apaise* par a* viol-no» mena*, 
mala nan aa rancune, il i étteiftiatait «éjft 

En l'eaarit d« Charte« aterru un ravrre- 
aienj soudain, c'sat-ft-dir« l'ioévilabl« réac- 
tion qui sud toujasarataa aMMveaaentt exiré- 
aiet, a* produisait aussi 

— Voua aies en affaL le plu* fort aujouT- 
4 bat, *w tealaaaant don Joaé : osa aaaa donc 
cette aanae tséteanl «I arrarigacauvnoaa A l'a- 
miable. 

— Waajnaai I hpoata rrotdaMsnl te «tarnte- 
te- 

— Toag Cabord, ■ est évident que vous 
auf ni Ri l one erreur en prétendant que de 
Laadrec «t aaa« nous avaria vote jadis voire 

St armasse, peu A peu, la 
aaa arme «A te. haasait la hbarta d» 
i.awi—ta, aartadattt te pata infta- 

... das« rs-jtagale arm porleteoilta 
Pute il te maina pour y trouver un carnet 

A eocsrha« nssibré ê ton nom 
— J« vais, dit-tl vois établir sa échanga 

de la rarste» du cahier, un boa de »tua*- 
mille francs A louchar ft la caisse de ma ban- 
que rue LaffUte, dès demain ai vous voulei 

-"■ I «tat trop peu, ripoela Charta» 

— Treat» mill«, 
— Nan. te 
Vous aves gagné avec cela das million», 

- -    alonsa Ai ctaq,   caat   Bille 

KRe raaouasBtl du ptert n> pats* oT.tip« ré- 
pélét. un papier jauni, aux plis usés, qui gi- 
sait a terre 

Lue lavait v» toalhar du portaftiMe da 
I AatéTKvtwn et A liât hasard, aaaa psévest* 
de quelle imporianc» il pourrait être pour 
ton Irere  «Ile avait résolu dé s «a emparer. 

Elle parvint enfin A le taire passer sous t» 
buffet, puis, s'accuudant au meuble, ne bou- 
gea plus 

Cependant, la menace du «lacnttt» d« *»- 
dreeaar aux tri banaux pour few» rendre gor- 
ge A don Joaé, n avait pas paru aaoauire un» 
iB*prea»ioa proloode sur I eepnt A* cetm-ci. 

C'est bien, dri-il froiaaoaaat, ttwayas d» 
i aaasaem ft la itwaa», voua »avec au- 

cune preuve 
A anea tear, }e roua aoeuiutaat ds vol, au 

vaut naaet pa voua procura* e» rahstr ver» 
aa'«n ta détsmaat A mon asta« 

Réflécnisset donc , Je voua offre tmijwira 
trente imae Prases de ce dcauaieM ; c'eut 
naen dernier mot I 

Tean err partani, l'AmérTraiiT »'était pras 
gemment reculé jusqu'A la porte. 

D'un mouvement prompt, il l'ouvrit al sa 
jata dnas ta costata «oasbv«, «n te rataraïui 
violemfiient sur lu*. 

(A  imarr). 

ta a» v« 
Ira ne» 

teat aa a'eftarearrt  pourtant 
MM ftllarar rartant. •» d» dan lot*. 

Ctiatest   d'aiitaws,   était lanari 
^rloccapé pua* s «oercavoir. «a «oa 
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